
Exigeons un référendum!
Chacun en convient, le traité « simplifié » n’est
qu’une esbroufe. 98 % de la constitution y est recyclé
et 2 % de symboles enlevés. Expert en libéralisme,
Valéry Giscard d’Estaing y retrouve son enfant. « Les
outils proposés sont intacts », se réjouit l’ancien pré-

sident. « La concurrence libre et non faussée y figure toujours et la
primauté du droit européen sur le droit national, aussi. »
En réaffirmant son refus de recourir à un référendum sur ce nou-
veau traité, le président de la République accroît le divorce entre les
citoyens et la politique européenne. Il aggrave la crise de confiance
et piétine la démocratie.

« Faillite, Guerre, Rigueur »
Quel programme! « Traité Européen »
exigeons un référendum!

Décidément le gouvernement ne nous épargne rien et l’avenir s’an-
nonce bien sombre. Entre les déclarations de Bernard Kouchner sur
l’Iran et l’alignement de notre politique étrangère et sur celle des
États-Unis d’Amérique (qu’en pensent les gaullistes) et le désir
d’Hervé Morin, ministre de la défense, de voir la France rejoindre
le commandement intégré de l’OTAN, la France tourne le dos à ses
intérêts les plus essentiels. Mais cela ne s’arrête pas là ! Nicolas
Sarkozy veut démanteler la sécurité sociale, la fonction publique et
le code du travail. Trop de fonctionnaires, alors qu’il en manque
35000 dans le Nord Pas de Calais ! Sécurité Sociale trop cher alors
on dé rembourse les médicaments, on augmente les franchises mé-
dicales et on fait appel à l’assurance privée. Et Rachida DATI sup-
prime des tribunaux, la SNCF des lignes de fret… Quelle cohérence
avec le Grenelle de l’environnement?
La sécurité Sociale est l’un des piliers de la République parce qu’el-
le repose sur la solidarité nationale. Les 15 milliards du « paquet
fiscal » pour les plus privilégiés n’ont pas posé de problème à la
majorité de droite, il y a donc de l’argent. En réalité avec l’hyper
président nous aurons un hyper démantèlement des progrès sociaux
bâti depuis la Libération.
Mais le scandale se poursuit avec le « Traité simplifié » européen.
Ce texte illisible reprend, de l’aveu même de Giscard d’Estaing
dans Le Monde du 27 octobre, l’essentiel de la Constitution euro-
péenne à laquelle les Français ont dit « NON » à 55 %. Il faut donc
exiger la tenue d’un nouveau référendum au risque d’un viol pur et
simple de la souveraineté populaire. Seul ce que le Peuple a fait, le
Peuple peut le défaire. En réalité c’est la peur de la consultation po-
pulaire qui l’emporte. Car il ne faut se faire aucune illusion, tout ce
que les Français ont rejeté le 29 mai 2005 est dans ce texte. Il s’agit
d’une véritable atteinte à nos droits démocratiques et toute la
Gauche se grandira en s’y opposant.

Bernard Dormaël, Roland Fourmentel, Claude Nicolet, Annie Vandenbunder
Pour contact : clnicolet@wanadoo.fr

Reconstruire Dunkerque ensemble
La démolition du hangar au textile est imminente,
le Jokelson tombe en ruine. Le terminal méthanier

menace de nous enlever encore l'un de nos accès à la mer, l'un de
nos espaces de liberté. Dunkerque n'est pas une ville comme les
autres : le traumatisme de sa démolition, le sacrifice de son environ-
nement au développement industriel, méritent des compensations
généreuses. Alors que bien des villes en France ont lancé des
grands temps d'échanges sur la construction collective de la ville,
alors que des tentatives associatives d'animer la ville et ses espaces
laissés vacants émergent dans la fragilité (Jokelson), nous prenons
notre part à ces mouvements trop lentement et avec des complexes.
Une nouvelle période électorale et de gestion de la ville s'annonce.
Depuis deux ans, nous réclamons un nouveau plan local d'urbanis-
me. Nous serons intransigeants pour sa mise en œuvre et très ambi-
tieux dans son contenu (espace vert, transports, économie d'énergie,
art dans la ville, solidarité) comme dans son animation. Artistes, ri-
verains, architectes, enfants, tous auront leur place parce qu'à
Dunkerque, on n’a pas fini la reconstruction.

Contact : www.verts-nord-littoral.ouvaton.org/
27 rue du Maréchal French 59140 - Tél. 03 28 26 59 78

Négociation ou information?
Le président de la République a été élu en faisant un

certain nombre de promesses.
Est-ce suffisant pour justifier la méthode gouvernementale qui
consiste à imposer d’abord puis négocier un peu et enfin informer?
Les sujets primordiaux pour le pays sont à peine discutés.
Les questions des retraites (âge, niveau), les lois sur l’immigration
et les moyens que l’on préconise pour la réguler (test ADN), les
problèmes de santé, la liberté d’installation des médecins, ne sont
véritablement pas discutés. J’ai dit, je ferai, exécution.
La méthode est assez brutale : comment peut-on être aussi sûr de
détenir la vérité? Il y a de la paranoïa dans l’air…
La précarité (beaucoup plus importante en France que l’on veut
bien le dire), l’augmentation programmée de l’énergie et des pro-
duits alimentaires de base, devraient inciter le gouvernement à la
prudence. Les collectivités territoriales devront assurer de plus en
plus de programmes sans que l’État leur transfère les moyens finan-
ciers nécessaires. Ce qui revient à dire que les impôts locaux seront
augmentés et que le revenu des ménages diminuera.
Trop de Dunkerquois vivent à la limite du seuil de pauvreté. Il exis-
te un projet de terminal méthanier qui devrait nous apporter non
seulement de nouveaux emplois mais des ressources non négli-
geables pour la collectivité. Sous certaines conditions, cette installa-
tion est nécessaire compte tenu du risque permanent de délocalisa-
tion de certaines usines à Dunkerque.
Le carnaval est pour bientôt, nous voudrions le vivre dans la joie et
sans angoisse.

Contact : P.R.G, 53 route Nationale, 59760 Grande-Synthe.
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Expression des conseillers municipaux
ÉLUS SOCIALISTES ET APPARENTÉS

ÉLUS L’ÉCOLOGIE « LES VERTS »

➩

ÉLUS RADICAUX DE GAUCHE

➩
ÉLUS LES ALTERNATIFS

Conformément à la loi du 27 février 2002, « un espace est réservé dans le bulletin municipal à l’expression des conseillers municipaux ».

ÉLUS CITOYENS, SOCIAUX ET DE PROGRÈS

➩

ÉLUS COMMUNISTES

➩

Questions d’actualité
Misère et terminal méthanier
Nous vivons dans une société où tout tourne autour

de l’argent, l’argent roi, tout puissant, l’argent qui ne profite massive-
ment qu’à quelques-uns pour laisser un grand nombre de nos ci-
toyens dans la misère. Faire le rapprochement entre le terminal mé-
thanier en projet sur le site du Clipon et la journée nationale du refus
de la misère semble hasardeux. Et pourtant c’est bien à chaque fois
d’une manifestation de mépris envers la population qu’il s’agit.
Mépris pour celui qui ne trouve pas de travail, mépris pour celui qui
s’inquiète pour sa sécurité ou plus simplement pour la maintenance
de ses loisirs et de son cadre de vie. Ce n’est pas l’intérêt de l’hom-
me et de la femme qui compte mais le profit. Les Alternatifs affir-
ment qu’un autre monde est possible. Un monde où « il n’y aura plus
de misère », un monde où l’implantation d’une industrie ne pourrait
plus se réaliser au détriment de la sécurité de la population, au détri-
ment de la faune, de la flore et de l’environnement.
On nous dit qu’il n’y a pas de pollution à craindre mais le terminal
disposerait d'une torchère, « un dispositif de sécurité qui permet

➩

La lecture publique à proximité
de tous
Pour les élus socialistes que nous sommes, particu-
lièrement attachés à nos valeurs éducatives et soli-

daires, faciliter, pour chacun, l’accès à la lecture est une ambition
primordiale. C’est pour cette raison que depuis 2001, nous avons,
avec nos collègues de la gauche rassemblée, mis un accent particu-
lier sur tout ce qui concerne la lecture publique dans chacun des
quartiers de notre ville.
Un réseau de qualité a ainsi été mis en place au plus proche des ha-
bitants, finalisé, récemment, par l’inauguration de l’extension de la
superbe bibliothèque de Petite-Synthe. C’est la seconde réalisation
de ces dernières années avec la bibliothèque de Rosendaël, place de
la Vallée des Roses qui s’ajoutent à deux réhabilitations, à Malo-
les-Bains et en Basse Ville. 
La bibliothèque du centre-ville qui a, quant à elle, bénéficié de ré-
aménagements intérieurs sera l’un des points importants du futur
projet de rénovation du centre, rendu possible par le déménagement
dans le quartier du grand Large du lycée technique situé rue
Benjamin-Morel. Ce vaisseau amiral de la lecture publique, après
les frégates des quartiers, sera, à son tour, l’un des points importants
de nos ambitions culturelles.
Nos objectifs en matière de lecture publique ne pouvaient se limiter
aux murs des équipements aussi esthétiques et pratiques soient-ils.
Dans les murs, afin d’inciter toujours davantage nos concitoyens à
fréquenter ces lieux que nous voulons conviviaux, les services mu-
nicipaux savent bien qu’il faut répondre aux demandes… C’est
pourquoi de très gros efforts ont été effectués pour l’acquisition des
documents (livres, disques, cédéroms, etc.), ces dépenses qui
étaient d’1,73 euros par habitant en 2001 étant aujourd’hui de
3,29 euros par habitants soit une augmentation de presque 92 %… 
De gros efforts de formation des personnels ont également été ef-
fectués par les agents appelés à recevoir le public, le diriger, l’infor-
mer, le conseiller… Toute cette politique de proximité à laquelle
nous demeurons toujours très attachés n’a pas été platonique.
Comptant 11000 inscrits en 2001, les bibliothèques de Dunkerque
en comptent maintenant 13500, le nombre de prêts ayant augmenté
de plus de 40000. C’est donc une réussite qui prouve toute l’impor-
tance que prend la lecture publique dans l’action culturelle dunker-
quoise. Pour cette raison, avec les services de la ville de
Dunkerque, toujours très motivés et loin d’être à court d’idées (la
modernisation des informations, du système de réservation le prou-
vent bien), nous sommes bien décidés à poursuivre cette action
pour faciliter l’accès de nos concitoyens à la lecture et donc au sa-
voir. 

➩
Les citoyens et les élus, quel qu’ait été leur vote le 29 mai 2005,
doivent refuser que la démocratie et la volonté populaire soient ba-
fouées. Exigeons un référendum!

67 rue de l’Amiral Ronarc’h, Dunkerque - Tél. 0328663322
Fax: 0328663316 - http://dunkerque.gauchepopulaire.fr/ - particom@free.fr

d'évacuer et de brûler les évaporations de gaz si nécessaire », donc
il y a bien risques de pollution. C’est en tenant compte de cela que
les Alternatifs se sont prononcés CONTRE l’implantation d’un ter-
minal méthanier sur notre littoral. D’autre part, le méthanier na-
vigue toujours seul dans un chenal et des précautions particulières
sont prises lors de son passage (danger d'explosion, attentat…).
Le méthane n’est pas un produit inoffensif, encore moins stocké en
plein cœur d’une zone Seveso où l’on peut craindre les explosions
en chaîne. Le méthane est un gaz à effet de serre qui influe sur le
climat. Il absorbe une partie du rayonnement infrarouge émis par la
Terre et l'empêche ainsi de s'échapper vers l'espace. Ce phénomène
contribue au réchauffement de la Terre. Le méthane est considéré
comme le 3e gaz responsable du dérèglement climatique, après le
CO2 et le fréon. Au-delà de considérations locales fort légitimes,
c’est aussi pour cela que les Alternatifs se sont prononcés contre
l’implantation de cette installation et militent pour le développe-
ment d’énergies non polluantes.

Sur cette question, ou sur toute autre, contactez-nous :
Cindy Bignardi : 0614567728, Jacques Vandercamer : 0679379119,
René Delbarre : 06311236 97, Hervé Pronier : 0610136564, Roger
Lallouette : 0628111678, ou par écrit au 25 rue de la Paix à Dunkerque.
Permanences tous les samedis de 10h30 à 11h30.
Prochaines réunions les 6 novembre et 4 décembre à 18 h.
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Et pour couronner le tout : « Dieu est-il encore dans le coup? » (sic).
Nous n’avons pas inventé un seul mot. Pour plus amples renseigne-
ments, se reporter à la plaquette. Que le spectacle continue…

À propos du terminal méthanier
Dunkerque accueillera-t-elle un 15e site Seveso, le terminal métha-
nier. ?
Une fois la construction du terminal achevée, celui-ci emploiera une
cinquantaine de personnes, ce qui n’est pas négligeable mais qui ne
modifiera pas sensiblement le taux de chômage du Dunkerquois qui
est de l’ordre de 12 % lorsque la moyenne nationale est de 8 %.
Ce taux n’est guère flatteur, mais notre propos n’est pas ici d’en fai-
re le procès. En revanche, on peut légitimement s’interroger, sur
l’opportunité de réaliser ce terminal à l’entrée du port ouest.
Nous vous invitons à lire « Les Prêcheurs de l’apocalypse » de Jean
de Kervasdoué (août 2007 chez Plon).
Après avoir précisé que malgré le réchauffement de la planète, la
Terre n’a pas encore atteint la température de l’an… mil, après avoir
indiqué que la première cause de rejet dans l’atmosphère de gaz à ef-
fet de serre provient des centrales thermiques et notamment des cen-
trales au charbon, que la 2e cause est la déforestation et la 3e seule-
ment le transport sous toutes ses formes, après avoir rappelé que le
gaz en brûlant produit de l’eau (H2O) et du gaz carbonique (CO2),
l’auteur écrit (page 117) : « Pourquoi nous faire croire que le gaz est
une énergie propre ou que la biomasse pourrait se substituer un jour
au pétrole? Qui bénéficie de notre crédulité? En réalité, il n’existe
aucune source d’énergie sans inconvénients écologiques et sani-
taires. »
C’est également une grave erreur que de croire à l’efficacité de cer-
taines énergies dites alternatives. Il écrit ainsi (page 115): « Les éo-
liennes: pour qu’elles produisent de l’électricité, toujours de manière
diffuse et intermittente de 1 à 2 % de l’énergie française, il convien-
drait d’en implanter 10000 à 20000. Pour que 5 % de l’alimentation
des voitures françaises tourne au biocarburant, il faudrait affecter
10 % de la surface de la France à la seule production de biomasse. »
Voilà de quoi mettre quelques pendules à l’heure…

Plus têtu… tu meurs
Vous pensiez sans doute que l’aventure de la fusion avec Saint-Pol-
sur-Mer était enterrée, après avoir été rejetée par le référendum po-
pulaire de 2004 (54,20 % des suffrages exprimés étaient à
Dunkerque contre ce projet).
Le maire a saisi le Tribunal administratif qui lui a donné tort.
Il a fait appel de ce jugement. La Cour administrative d’appel de
Douai lui a donné tort en avril 2007.
Nous apprenons qu’il a formé un pourvoi devant le Conseil d’État à
l’encontre de cette décision! C’est facile quand on ne paie pas soi-
même les frais et honoraires d’une telle procédure !
Mais c’est surtout désolant d’exposer d’importants frais à la veille
d’élections municipales qui permettront à la population de s’exprimer,
de nouveau, sur l’opportunité d’une telle fusion… si le maire sortant
l’indique clairement dans son programme, ce qui n’est pas certain!

Permanences des adjoints
sur rendez-vous

◆ Hôtel de ville
- Annick Janssens (Première adjointe, démocratie locale) :
03 28 26 26 21.

- Marie-Noëlle Loger (Animation et fêtes) :
03 28 26 27 21.

- Gracienne Damman (Culture) : 03 28 26 26 45.

- Joëlle Crockey (Éducation, sports et petite enfance) :
O3 28 26 27 61.

- Vincent Leignel (Urbanisme) : 03 28 26 27 21.

- François Liber (Prévention et santé) : 03 28 26 26 45.

◆ Maison de l’Armateur
03 28 26 26 20 ou 03 28 26 26 22 ou 
03 28 26 26 84.

- Marcel Lefèvre (Écologie urbaine).

- Roland Fourmentel (Insertion et travail).

- Henri Loorius (Logement, habitat et politique foncière) :
03 28 58 87 34.

- Philippe Waghemacker (Contrat local de sécurité,     
affaires militaires et anciens combattants).

- Jacques Willem (Professions libérales, artisanat, 
commerce).

- Jeanne Becquet (État civil).

- Patrice Vergriete (Jeunesse, enseignement secondaire 
et supérieur).

- Louardi Boughedada (Politique de la ville).

- Bernard Dormaël (Associations à caractère social et 
humanitaire).

◆ Mairie de Mardyck
- Gérard Blanchard (maire délégué) : 03 28 21 41 43
du lundi au vendredi à partir de 14 h 30 sur rendez-vous

◆ CCAS
- Dominique Bittner (Affaires sociales et personnes 
âgées) : 03 28 58 93 87.

Mairie pratique
Hôtel de ville - 
place Charles Valentin - BP 6 537 - 59386 Dunkerque
Cedex 1 - Tél. 03 28 26 26 26
www.ville-dunkerque.fr
Dunkerque info mairie : 03 28 59 1 2 3 4

Centre communal d’action sociale - 
10-14 rue de la Maurienne - Tél. 03 28 58 87 10

Police municipale - 
24 quai des Hollandais - Tél. 03 28 26 28 60

État civil et Élections - 
ruelle aux Pommes - Tél. 03 28 26 28 41
Du lundi au vendredi de 8 h 30 à 17 h 30 non-stop et le
samedi de 9 h à 12 h.

ÉLUS «AVEC LES DUNKERQUOIS, CHANGEONS DE CAP»

Conformément à la loi du 27 février 2002, « un espace est réservé dans le bulletin municipal à l’expression des conseillers municipaux ».

Liste « Avec les Dunkerquois, Changeons de Cap ». 
Groupe d’opposition républicaine, 1 impasse Pierre et Marie Curie - 
59140 Dunkerque. E-mail : ump.udf.dunkerque@ifrance.com

ÉLUS Mieux vivre à Dunkerque, pour les Français
d’abord, plus de sécurité, moins d’impôts

➩

Pour nous contacter. : permanence le samedi matin de 10h à 11 h.
Philippe EYMERY - Élus Nationaux, 10 rue Jean Bart, 59140 Dunkerque,
Tél. 03 28 65 08 70 - mél : dunkerque.flandre@hotmail.fr

Millions de l’UIMM:
Ce dessin illustre le

fait suivant quand un
syndicat ou une association n’a pas

assez de cotisants, il perd son
indépendance au profit de ceux qui

subventionnent. À méditer sur
Dunkerque. Dessin d’Aramis (avec l’aimable

autorisation de Minute)

Merci Notre Cottage
Chacun sait que le Cottage social des Flandres est présidé par
Michel Delebarre. Ce bailleur social a connu ces dernières années
un fort développement. Il emploie 119 salariés. Il réalise actuelle-
ment 250 logements dont 50 logements collectifs et un pôle médi-
cal au Jeu de Mail. Qui dit expansion, dit extension…
Le Cottage a donc décidé de se doter de nouveaux bureaux. Par un
heureux hasard, le vaste bâtiment BECI était vacant depuis de longs
mois à la suite du transfert de son siège devant le stade Tribut.
Certains s’inquiétaient que le spécialiste de l’immobilier dunker-
quois ne puisse trouver preneur pour ses locaux vacants.
C’est désormais chose faite ! Ah! si tous les locaux commerciaux
vacants en centre-ville pouvaient être repris de cette manière, la
Chambre de Commerce pourrait effectivement chanter « qu’elle est
belle notre ville avec ses commerces »… ou une autre variante :
« qu’elle est belle notre ville avec ses banques, ses cabinets d’assu-
rances, ses locaux administratifs et ses agences immobilières »…

Le Bateau Feu broie du noir…
Voici quelques extraits de la plaquette de présentation du program-
me 2007-2008 du Bateau Feu, scène nationale subventionnée large-
ment par l’État et les collectivités publiques :
« - « À la soupe les enfants »: 2 gamines errent toutes seules à la re-
cherche d’une maman.
- « Rouge décanté »: un récit sur l’impossibilité de vivre et de se re-
construire après un enfermement à l’âge de 5 ans dans un camp ja-
ponais.
- « Forever Overhead »: un plongeon triomphant vers une étreinte
définitive et fatale.
- « Death is certain »: des images de meurtre, de torture, de guerre,
rituel grotesque et ludique.
- « Chair de ma chair »: (marionnette) une famille qui fuit la dicta-
ture roumaine, une enfant qui tente de conjurer ses peurs.
- « Le Pays lointain »: condamné par la maladie, Louis revient dans
sa famille pour renouer avec les vivants comme avec les disparus.
- « Le Cabaret des engagés »: une poignée de poivrots et de philo-
sophes des ruelles brandissent les poings avec la gouaille des fau-
bourgs et la force des révolutionnaires.
- « Basso Ostinato »: 2 danseurs fument et boivent jusqu’à l’ivresse
et évoquent avec trivialité la trahison des corps. »
Voilà de quoi vous redonner le moral !
S’y ajoutent plusieurs spectacles classiques :
- « Werther » (Goethe): version iconoclaste (!) de la passion suicidaire
du jeune Werther.
- « Maître Puntila et son valet Matti » (Brecht): société féroce où les
plus pauvres ne sont que des pions face aux caprices des puissants.
- « Sous-sols »: des marginaux et des déclassés se réunissent dans un
misérable asile de nuit. Seuls les rêves leur permettent d’échapper à
l’alcool et à la pauvreté.
- « Le Misanthrope » (Molière) : où il s’agit de « montrer les convul-
sions d’un groupe d’amis ».

➩
La vigilance paie
Décharge sauvage de Petite-Synthe.
- 20 septembre 2007: envoi à la mairie de notre tribune d’octobre
avec photo de la décharge sauvage constituée rue de Cahors.
- 25 septembre: les bulldozers entrent en action pour faire disparaître
l’amoncellement d’ordures avant la parution du journal municipal.
- 19 octobre : le site a repris un aspect normal.

La racaille financière, ça existe
Délit d’initiés chez Airbus ? Avertis de mauvaises nouvelles, les di-
rigeants s’empressent de vendre leurs actions et d’encaisser la plus-
value. C’est comme si un capitaine voyant son bateau couler s’em-
pressait de s’enfuir avec le canot de sauvetage. Tolérance zéro pour
ces voyous en costard !

« Des inégalités destructrices »
C’est le titre d’un article paru dans Les Échos. Une critique que
nous partageons d’un capitalisme financier devenu fou. Le salaire
moyen d’un PDG américain est passé de 85 fois le salaire moyen
d’un employé en 1990 à 500 fois en 2000!!!

Mairie: des conditions de travail décentes!
Depuis trop longtemps, les grilles des fenêtres du bureau de l’état
civil ne peuvent plus être relevées. Atmosphère désagréable pour
les agents du service. Les travaux d’entretien du patrimoine - que
nous votons toujours - seraient trop coûteux aux yeux de la munici-
palité. Un comble quand on voit l’argent gaspillé pour  Dunkerque
l’Européenne ou les photos d’Eggleston…

La phrase du mois
« Je suis à la tête d'un État qui est en situation de faillite sur le plan
financier. » François Fillon, à Calvi, le 21 septembre 2007. Mais le
budget 2008 de l’État affiche un déficit de 42 milliards d’euros !!
Difficile à comprendre.

Le livre du mois
« La Rage d’être Français ». Champion du monde de boxe,
Monshipour, l’Iranien arrivé en France à 11 ans y écrit : « Quand on
a vécu ailleurs, on apprécie ce qu’on nous donne ici. Il faut respecter
les gens, l’histoire, la langue et les coutumes. » Un exemple à médi-
ter pour tous ceux qui disent avoir la haine et veulent n… la France.


